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FEUILLETON Cinquante pour rent de 

moine
deux amies qu’un malentendu a 
failli séparer.

Mais les patelinages de cette 
réconciliatian forcée ne trom­
paient pas plus l’inepte tante 
Médie que la perspicace Mme 
Blanche.

Ah ! je ferai sagement de res­
ter sur le qui vive, pensait la 
parente pauvre. Dieu sait avec 
quel bonheur ma chère nièce 
m’enverrait rejoindre Marie- 
Anne.

Peut-être, en effet, quelque 
pensée pareille traversa -t- elle 
l’esprit de Mme Blanche.

Sa sensation était celle du for­
çat qui verrait river à sa chaîne 
d’ignominie son ennemi le plus 
exécré, son dénonciateur, par 
exemple, l’agent de police qui 
l’a arrêté.

Ainsi, pensait-elle, me voici 
maintenant et pour toujours liée 
à cette dangereuse et perfide 
créature. Je ne m’appartiens 
plus, je suis à elle. Qu’elle exige, 
je devrai obéir. Il me faudra 
adorer scs caprices....et elle a 
quarente ans d’humiliation et de 
servitude à venger.

Les perspectives de cette exis­
tence commune la faisaient fré­
mir, et elle se torturait à cher­
cher par quels moyens elle par­
viendrait à se débarrasser de cette 
complice.

Elle n’en apercevait aucun 
pour le présent, mais il lui sem­
blait en entrevoir vaguement 
plusieurs dans l’avenir....

Serait-il donc impossible, avec 
beaucoup d’adresse, d’inspirer à 
tante Médie 1 ambition de vivre 
indépendante dans une maison 
à soi, servie par des gens à soi !..

Etait-il prouvé qu’on ne*’réus- 
sirait pas à pousser au mariage 
cette vieille folle, qui paraissait 
avoir encore des velléités de co­
quetterie et la passion de la
toilette.... L’appât d’une bonne ottaws, i« Sept isss-i». 
dot attirerait toujours un mari.

Mais, dans un cas comme dans 
l’autre, il fallait à Mme ) Blanche 

Je ne te comprends pas, tante, <je l’argent, beaucoup d’argent, 
je ne te comprends prs. dont elle put disposer sans avoir

Comme sa niece, 1 instant d a- ^ en rendre compte à person- 
vadt, la parente pauvre haussa no
*esI/*lau^e8' Cette conviction la décida à

En ce cas, prononça-t-elle len- détourner de la fortune" de son 
tement, je te dirai que du mo- p^r6| mie somme de deux cent 
ment ou tu as fait de moi, bien cinouante mille francs environ, 
malgré moi, ta complice, tout, en filets et en or.... 
entre nous, doit être commun. Cette sommo représentait les 
Je suis de moitié pour le danger, <monomje8 du marquis de Courte- 
)e veux être de moitié pour le 
plaisir. Si tout se découvrait !..
Penses-tu à cela quelquefois ?
Oui, n’est-ce pas, et tu cherches à 
t'étourdir. Eh bien je veux m’é 
tourdir aussi... J’irai à Paris avec

W. A. ARMO OMIMES Cinquante pour MOI M

molli*f Manufacturier et Importateur

MONSIEUR LEGOQ MOULURES Pli EIUDIEHEITPOGRIPHIQUES LIVRES! LIVRES!! LlfRESil! court délai. Bibliothèque* ^fournies au 
complet. Vente en gros de livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas 
Paiement par traite de,banque 
poste à ordre.

société) qui a acquis une grande «nè- 
rience dans les différents bosoms de* 
dames et des messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et célérité 
les commissions qu’on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l’Europe. Des correspondants dans toutes 
les parties.

Manufactures et patentes, aussi entre) 
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payée 
d’avance £25 sterling. Parentés reohco

Epargnez du temps, des peines et dee 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remis*' sera dans tout lec eee ne» 
compagnée d’instructions.

Ottawa, 1C Novembre 1886 3m.

D’IMAGES, MIROIRS,
ou mandat-(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableau à l’huile anglais, français 
et aile*aads,

Ausri, tonies sortes de Peintures, Ca 
dres en pluchc, et de canevas 

pour tableaux
MES MARCHANDISES SONT VENDU 

PAYABLE TANT L* SEMAINE 
MOIS

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Pour Avocats, Docteurs, Membres 
du Clergé, Marchands, Ecole» 

ot Collèges.

ou — L'HOmUl DU NOM
Tu me demandes ce que je ferai 

à Paris, continua-t-elle. J’y pren­
drai du bonïtemps, donc ! Qu’y 
feras-tu toi-même ? Tu iras à la 
cour, n’est-ce pas, au bal, au spec­
tacle. Eh bien ! je t’y suivrai. 
Je serai de toutes tes fêles. J’au­
rai enfin de belles toilettes, moi 
qui depuis que je me connais ne 
me suis jamais vue que de tristes 
robes de laine noire. Avez-vous 
jamais songé à me donner la 
joie d’une toilette ? Oui, deux 
fois par an on m’achetait une 
robe de soie noire, en me re­
commandant de bien la ménager. 
Mais ce n’était pas pour moi que 
vous vous décidiez â cette dé­
pense c’était pour vous, et pour 
que la pauvresse fit honneur a 
votre générosité. Vous me met­
tiez ça sur le dos, comme vous 
cousiez du galon d’or aux habits 
de toc laquais, par vanité. Et 
moi, je me soumettais à tout, je 
me faisais petite, humble, trem­
blante, souffletée sur une 
joue, je tendais l’autre il faut 
manger. Et toi, Blanche combien 
de fois, pour m’inspirer ta vo­
lonté, ne m’as-tu pas dit : Tu 
fera ceci ou cela, si tu tiens à 
rester à Courtemieu. Et j’obéis­
sais, force m’était bien d’obéir 
puisque je ne'savais où aller.... 
Ah ! vous avez abusé de toutes 
les façons ; mais mon tour est 
venu, et j’abuse....

Mme Blanche était à ce point 
stupéfiée qu’il lui eûf été impos­
sible d’articuler seulement une 
syllabe pour interrompre tante 
Médie.

A la fin, cependant, d’une voix 
à peine intelligible, elle balbu­
tia :

ADA ” JT. MOSCBIPT, PYE et Ole.,
RELIURE, PAPETERIE.

Relieurs Exportateurs, Papetiers, Editeurs
OU I.K

T BS soussignés qui assistent aux princi- 
i-J pales ventes de livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par­
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et MSS achetés sur ordre.

Tous les livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plus

154, RUB WK8T REGENT, GLASGOW, 

BCOSSB.
DB

\ Venez me faire une visite,
as Sparffneres an 
le â par cent.

!

>ftns de

BONNE NOUVELLE DU PAYS !N. B.—.Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
488 rue Snasex.

Pour la commodité de “ Kin Beyond 
Sea, J. Moscript, Pye et Cie., (de la susditeI

SUSSEX^. |

CIIANTELOUP Cbeals f; Fir Met (a Ficl^ue
LIGNE "COURTE

*Mail:e$ et Rtorniccm . 
fqÉâfâF* expositions de Lyon 1872,A 

Paris 1873, Pans 1373 1"
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L dise Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Arr. à Quéoec....

48
A LA PEPSINE ET A LA DIASTASEQUE: 8 S)

Ln Pepsine et la Diastaso sont los doux agents naturels 
et indispensables do la Digestion. Lo Vin de Chnssaing 
a obtenu, en 1864, un rapport dos plus favorables à 
l’Académie do Médecine do Paris. Depuis cette époque, il a 
obtenu une place des plus importantes dans la Thérapeu­
tique, il est journellement prescrit contre les

DIGESTIONS DIFFICILES OU INCOMPLÈTES.
MAUX D'ESTOMAC, DYSPEPSIES, GASTRALGIES, 

CONVALESCENCES LENTES, 
VOMISSEMENTS, DIARRHÉE, PERTE DE L’APPÉTIT, 

DES FORCES, ETC.

I 20 6 30MONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

10°00 Fo'o'o
V°]6
li 35

», Laisse Québec....

Laisse Montréal.
i flaires, 
s de visite, 
Chèques, 

Billets,

£ 009 006
fh IM1223Arrive A Ottawa

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..

AVEC MONTURES EN FER OU EN BOIS,
Traites,

Rnveloppeai
A meilleur marché et de meilleure qualité 

que les cloches anglaises ou américaines.
Fournitures pour intérieur des églises. 

Appareils de chauffage d'après les 
systèmes.

Connections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le caemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle-

Nota. - Il existe de 
nombreuses imitations et 
contrefaçons. — Prière 
d'exiger cette signature

Paris, 6, Avenue Victoria, et dans les principal s PhIM.

Province de Qüébkc 
District d’Ottawa }»

atre couleurs sur le 
qui scelle la capsule.

», COUR SUPERIEURS. terre.
lacards,
Lettres AinéiaJrea,

No. 136.
Dame Clotilde Brazeau du Town­

ship de Masham, dans le District d’Ottawa 
épouse d’Alfred Meunier, cultivateur du 
même lieu, dûment autorisée à ester en

BRANCHE D’AYLMER :
Les trains quitte Hull pour Ay 

9.09 a.m., 1.24 ».m., 6.20 p.m., 10.10 • .m.
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 

4.06 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gare Union)

Arr. à Prescott--. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa..—10 00

etc.

Demanderesse.
Dépôts dans toutes les bonnes Pharmacies du Canatvs

2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Gonnection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m.Le dit Alfred Meunier, cultivateur du 
même lieuAVOCATS jüpilulest.ValletDéfendeur.
Une action en séparation de corps et de 
biens a été instituée en cette cause le vingt 
six de novembre courant.

ROCHON et CHAMPAGNE, 
Avocats de la Demanderesse.

!• mm 
mob mu

ne sont pas argenté—,
Vallet eet Imprimé ta 
chaque pilule blanche.

tu Pilules <.Vallet
risées par arrêté minlstérieL

uPiliüesi.ValletS,’Æ‘’f—’-"X !couleur», le» perte» blanehe».
' > „ BJ lui—— . TT. 11 *1 donnent eux loue» le teinte Ter- ,
; ; LdfliUloSil V ElllQv moilla perdue per U erolaeeoee

rapide, le maladie, le» «xet».
!» TSè 1 m 1 ah . TT-11-4 »onttrt»eontreUta».B«ftuertoat
• La JellttlwS il V ELUS V a»eon n» portent pu le «ignetura

du Docteur Vallet.
I PARIS - !9, RUE JA COB, !9 - PARIS

ot,
laidoyer.

mien depuis un an, personne ne 
la lui connaissait, et maintenant 
qu’il était venu imbécile, sa fille 
qui connaissait la cachette, pou­
vait sans danger s’emparer du 
trésor.

Avec cela, se disait la jeune 
femme, je puis, à un moment 
donné, enrichir tante Médie, 
sans avoir recours à Martial.

La tante de la nièce semblaient 
d’ailleurs, depuis la scène déci­
sive, vivre mieux qu’en bonne 
intelligence, C’était, entre elles, 
un perpetueljéchange d’attention 
délicates et de soins tonchants.

Et, du matin au soir, ce n’était 
que des petites tante chérie,. ou 
des chère nièce aimée, à n’en 
pins finir.

Même, il était temps que le 
départ arrivât. Plusieurs femmes 
de hobereaux du voisinage, ac­
coutumées aux façons d’autrefois, 
in ton impérieux de l’une et à 
l’humilité de l’autre, commen­
çaient à trouver cela drôle.

Ces dames eussent en un bien 
autre texte de conjectures, si on 
leur eût appris que Mme Blan­
che avait fait venir, pour que 
tante Médie n’eùt pas froid en 
route, un manteau garni de pré­
cieuses fourrures, exactement 
pareil an sien.

Elles enssentlétéjconfonduesjsi 
on leur eût dit que tante Médie 
voyageait, non dans la grande 
berline des gens de service, mais 
dans la propre chaise de poste 
des maîtres, entre le marquis et 
la marqu-se de Sairmeuse.

C’était trop fort pour que Mar­
tial ne le remarquât pas, et à un 
moment où il se trouvait seul 
avec sa femme :

Oh ! chère marquise, dit-il, 
d’un ton de bienveillante ironie, 
que de petits soins ! Nous fini­
rons par la mettre dans du coton 
cette chère tante.

Mme Blanche tressaillit imper­
ceptiblement et rougi un peu. 

i A xuMirr

îdavite,
Obpositlons 

Fiat,
Inscription»

Aylmer, 27 Novembre 1886 La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
l'Ouest, ouverte le 11 août 1864 ; 
ÏSxprees du jour quille Ottawa à 12.35 pm 

« “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
« du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 
« “ Arr. à Toronto à 8.30 am
■* du jour quitte Toronto à 8 30 an 
« " Arr. à Ottawa à 5.00 pm
« du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections

a--•** 4 y

m
trail SE FER limiEIL

«e.
.u

VOUS...
Faisant appel à toute son éner­

gie, Mme Blanche avait un peu 
repris possession de soi.

Et si je répondais non ?...fit- 
elle froidement.

Tu ne répondras pas non.
Et pourquoi, s’il te plaît ?
Parce que.... parce que..
Iras-tu donc me dénoncer à la 

justice ?
Tante Médie hocha négative­

ment la tête.
Pas si bête, répondit-elle, ce 

serait me livrer moi-même.... 
Non, je ne ferais pas cela, seule­
ment, je raconterais à ton mari 
l’histoire de la Borderie.

La jeune femme frissonna. 
Nulle menace n’était capable de 
l’épouvanter autant que celle-

’AIRES Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Vile du

! à Smith’s Falls pom 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
fronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
md Black River et ses nombreuses con 
neclions pour le sud et l’esL 

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains poor le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations 
trei Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

4» BUE NPAHKSH 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. B. PARKER, 4

Agent de Billet.
W. WHYTE

Surintendant généra

f 1 Chaleur#; aussi le Nouveau-U» U. C. O. DAC1SR a ces médecines en dôpôl à sa pharmacie, 1i rue Susst®»i Edouard, le Cap-Brelon, 
les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-balais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passager» qui s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8 30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives aux 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa

Terre-nsports, 
Protêts, 

‘ligations, etc. L’EAU Minérale St-LEONneuve,

Thomas Leblanc,
TAILLEUR

Devient au Canada la médecine 
la plus populaire.

locales et anCommissaire*

ation,
rè» jugement

vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma­
gasin de,**. A. D. Richard, rue 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B - /lardes fines une spécia­

ux wire tSmolinuwenmportant
Pictou, N.-E.,' lî août jJ86 

F. Wyatt Fraser, Ber.,
Agent Général pour l’Eau St-Léon, 

Nouvelle-Ecosse.
Cher monsieur,

Depuis trois ans, je souffrais’de la] dys 
pepsie et des bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits pur les meilleurs 
médecins, et nen n’avait fait efl«t, quand 

conseilla d’essayer VEAU ST-LE')N. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui­
vant la prescription, et c’est le premier 
remè-le qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toutes les personnes qui souf 
frent de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. L. LkMAISTRE, 

Capitaine du vapeur Beaver.

*te
HtéW. C VANHORNE,

vinp.p-Weuts Saisie,
De Venta. là.

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie»,

Tu viendras avec nous, tante, 
lui dit-elle, je te le promets.

Et plus doucement :
Mais il était inutile de 

nacer. Tu as été cruelle, tante, 
et injuste en même temps. Il se 
peut que tu aies été fort malheu­
reuse dans natre maison ; c’est à 
toi seule que tu dois t’en pren­
dre. Pourquoi ne noua rient dire ? 
J’attribuais toutes tes complai­
sances à ton amitié pour moi...

Elle eût un sourire contraint 
et ajouta encore :

Quant à deviner que toi, une 
femme si simple et si modeste, 
tu ao-h' itais des toilettes tapa- 
geuses....avoue que c’était im­
possible. Ah ! si j'avais su !... 
Mais tranqnillise toi, je répare­
rai ma sotti«e._.

Et nom ve la parente pauvre, 
ayant obtenu ce qu’elle désirait, 
balbutiait quelques excuses :

Bast ! s’écria Mme Blanchè, 
oublions cette vilaine querelle.. 
Tu me pardonnes, n’est-ce pas ?.. 
Allons viens, embrasse-moi com­
me autrefois.

La tante et la nièce s’embras­
sèrent en effet, avec de grandes 
effusions de tendresse, comme

ÏS0RIERS
EST-CE BIEN LE

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuir?

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU­
BLES DE CUIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien, 

faites-en l’essai.

O, McDIARMID,
163, rue Sparks.

me me-
Solliciteurs de Brevets <1 Invent** 

Dessins de Fabrique, Marqua 
dt Commerce et de Bois 

Agence» et (Jorrexpendante aux Etat» 
Dois, eu Angleterre et en France.

[ne d’elwieur».

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les oass&gers et le fret c 

l'Oueet, 93 bloc Rossln, rue York, 
Toronto.

J. B. O. DTTJKTJXT,
Seul Agent dans Ottawa,

198 et 200 Mae Dnlhoeele.
24 sept. 1886.

D. POTTINGBR,
Surintendant général J. COUBSOLLE h Cie,,

Chambre Victoria, 
Vlo-â-ri • bureau des Brevets,

OTTAWA, O ft

1PIER Bureau lu chemin de fer,
Moncton, N. B., îer Dec, 1886. 4a

Marchandises Sèches
Payables à la Semaine-

Walker Bros k Cie

Vente à l’Encan ! 3 P<-Bolt# 68. 
U Fév 1881d Tous les soirs a 7 heure»,

CHEZ

A. B. MACDONALD,
Salle «l’Encan, No. 111

Black Blrkett.
rue Bldean,Par la Poste 

» spéciale et 165 RUE SPARKS»

Allez visiter leur STOCK dd couvertes, 
couvre-pieds, tapis.Jprelart, Etc., Etc.

Lm effet* août livrée Immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec les au* 
très établissements de ce genre à Ottawa.

Hardee faites, Chapeaux, Jerseys pour 
Dames, Livres, Montres, Horloges, Coutel­
leries, Argenteries Ha nais, Meubles de 
toutes sortes, Poêles à bois et à charbon, 
Lampe», Cadres, Gravures, etc., etc.

A. B, Macdonald, 
Enoanteur,

-------- :o:---------
Soi»- venons de recevoir le 

pian bel assortiment 
toiles peintes et doreee 
pour fenetres qnl ait 

fa nais etc Importe en Canada

HENRI MASSE
EPICIER et BOUCHER

!:

I“• M.0C 

» *» «N 
nttbUmeoj

Ottawa, 29 octobre 1886—3m JACOB ERBATT COIN DES RUES

Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma­

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal des viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets livrée à domi »

\ Dépôt» du Journal
M Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, York et 

8uwex, Ottawa

Carte
Les pikries de Vauet sont le mell- 

leur remède connu pour redonner 
aux joues leur teintu vermeille 
perdue par suite de maladie ; ce 
remède est approuvé jipar l’Acadé­
mie de Pari».

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
*8 BCE BIDEAC.

N. B.—Voyei les échantillon» de 
ce» toiles dan» ma vitrine'

—Faites 1’
RU. C’est la meilleure pou*, 
made contre la chute tu » 
cheveux et la Calvitie. En 
vente cher Ci O. 1> SCIER. 
Pharmacien, rue

» »« la V A 1,1
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